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CULTIVONS NOTRE JARDIN

Roses et rosiers

Il a fallu près de 2000 ans aux églantiers sauvages
pour acquérir à la fois l'élégance, la forme et les
couleurs que nous connaissons aux roses modernes. La
culture d'abord, puis les croisements avec les apports
de l'étranger, ont permis une très lente transformation
d'un certain nombre d'étamines en pétales, augmentant

la duplicature des fleurs. Ce n'est cependant
qu'au XVIIIe siècle que nos ancêtres, habitués aux
roses simples trouvées à l'état sauvage, obtinrent des
fleurs vraiment doubles, de couleur pure, roses ou
rouges, comme les roses mousses par exemple.
Jusqu'en 1789, tous les rosiers connus en Europe, à l'instar
des églantiers de nos haies, ne fleurissaient qu'une
fois ; à cette date, le rosier du Bengale ouvrit l'ère
des roses remontantes, c'est-à-dire fleurissant plusieurs
fois au cours de l'été. Enfin, il y a un siècle et demi,
en 1809 exactement, un tournant décisif fut marqué
dans l'amélioration des roses par la découverte, aux
Indes, des rosiers à odeur de thé. Croisés avec les variétés
déjà existantes, ils donnèrent le jour à une avalanche
de nouveautés, aux coloris inconnus jusque-là, jaunes
surtout, et refleurissant abondamment.

Des chercheurs enthousiastes, aidés plus tard par
la science, n'ont cessé dès lors d'obtenir des roses plus
belles, des boutons mieux tournés, des coloris nouveaux,
des plantes plus florifères. Plus de 20 000 roses ont
déjà été obtenues, et chaque année on en voit apparaître
plusieurs. D'importants établissements horticoles
s'adonnent exclusivement aux recherches de nouveautés
et contribuent à la perfection de la rose.
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Le rosier est, sans conteste, l'arbuste le plus populaire
de nos jardins ; cependant, malgré cette extrême

vulgarisation, la rose n'en reste pas moins la reine des
fleurs. Sa beauté, son parfum exquis, la libéralité de
sa floraison lui font avoir la faveur de beaucoup d'amateurs,

soit comme fleur coupée, soit au jardin d'agrément,

près de l'habitation.
Comme toute élégante, la rose a ses caprices, ses

exigences ; qui peut prétendre n'avoir jamais eu de
déboires en cultivant des roses C'est une erreur que
d'imaginer « en avoir fini une fois pour toutes » avec
l'entretien coûteux des plates-bandes de fleurs annuelles,
en les remplaçant par des rosiers. Le rosier est une
plante délicate, sensible aux insectes et aux maladies,
exigeante quant à l'exposition et à la nature du sol.
Il lui faut avant tout une situation aérée et ensoleillée.
En un lieu trop fermé, les fleurs et les feuilles se
couvrent, comme enfarinées, d'un champignon blanc,
l'oïdium, appelé plus vulgairement « blanc du rosier ».

En situation aride, les pétales des variétés à fleurs
foncées surtout brûlent au soleil, tandis que, sur les
pentes tournées vers le nord, les rameaux ne peuvent
suffisamment mûrir et gèlent en partie ou même
totalement en hiver. Les terres trop glaiseuses, lourdes,
compactes, chargées de calcaire, ne conviennent pas
plus au rosier que les sols séchards ou sableux. Il lui
faut des terres fortes et riches, comme celles qui
conviennent à la culture du blé, des pommes de terre.
Il admet toutefois une terre plus légère, si le sous-sol
est frais en permanence.

Si votre jardin ne remplit pas ces deux conditions
essentielles : exposition et qualité du sol, il est inutile
d'y planter des rosiers, à moins de changer, sur 60 cm.
au moins de profondeur, la terre des plates-bandes.
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